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 Une forte production
· La campagne de rose 2008 est 
marqu•e d'abord par une r•colte 
record que l'on peut estimer pour la 
Turquie et la Bulgarie sup•rieure € 
14.000 tonnes de  ̄eurs, soit pr•s de 
50 % de plus qu'en 2007 !

· Pour la Turquie : tr•s bonne 
campagne en quantit• (8500 t) avec 
des rendements normaux. Les pluies 
tardives mais abondantes ont "sauv•" 
les rosiers mal en point apr•s des 
mois de s•cheresse inqui•tante. La 
production des usines d'Isparta est 
estim•e € pr•s de 2 tonnes d'essence 
et plus de 7 tonnes de concr•te.

·  En Bulgarie, la production augmente 
tr•s fortement (6000 t) ce qui •tait 
attendu compte tenu de l'engoue-
ment incontr‚l• pour les plantations 
de rose depuis 4 ans, il est vrai, bien 
aid• par l'arriv•e des fonds euro-
p•ens¼

Cette "explosion", diff•r•e depuis 
deux ans par un climat d•favorable, 
pose un r•el probl•me de ramassage, 
avec une p•nurie de main d'úuvre 
qui contribue € la hausse du prix des 
 ̄eurs. Pour la premi•re fois depuis le 
renouveau de la rose bulgare, beau-
coup de  ̄eurs sont rest•es sur les 
rosiers.

A cela vient s'ajouter une campagne 
tr•s mauvaise en rendement et notam-
ment sur l'essence pour la deuxi•me 
ann•e cons•cutive. L'•quilibre n•ces-
saire en mai et juin entre pluie et 
chaleur pour une bonne qualit• de 
roses est mis € rude •preuve par les 
changements climatiques¼

La ® li•re rose en Bulgarie rentre dans 
une p•riode d'ajustements in•lucta-
bles : trop de producteurs (18 cette 
ann•e !), trop de plantations, et pas 
assez de main d'úuvre.

Production estim•e pour 2008 : 1,5 t 
d'essence et 1,5 t de concr•te.

· Au Maroc, premi•re bonne r•colte 
de rose depuis 3 ans, mais avec une 
production de  ̄eurs qui ne d•passe 
pas 1000 t, cette origine reste margi-
nale en d•pit de la bonne qualit• de 
ses concr•tes.  

 Des prix ! la hausse
· Le prix des  ̄eurs augmente € 
nouveau fortement cette ann•e : +20% 
en Bulgarie comme en Turquie.

Cette hausse est in•luctable en 
Bulgarie o# la p•nurie de ramasseurs 
conforte leur demande d'une r•mu-
n•ration comparable € celle d'autres 
secteurs agricoles et s'inscrit dans le 
contexte des hausses g•n•rales dans 
l'agriculture. Le co$t du ramassage 
repr•sente maintenant 50% du prix 
de la  ̄eur contre 30% il y a 3 ans !
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Les planteurs villageois turcs font 
aussi pression sur les usines et le 
constat est que les prix sont les 
m&mes dans les deux pays comme 
en 2007. Et au Maroc, les hausses 
annuelles r•p•t•es ont amen• le prix 
de la  ̄eur € un niveau identique.
· Les prix des essences et absolues 
de rose sont donc € la hausse pour 
la deuxi•me ann•e cons•cutive, avec 
au minimum la r•percussion de la 
hausse des  ̄eurs et des co$ts de 
l'•nergie.

 Une demande soutenue et 
mondiale
On constate de fait depuis la ® n de la 
campagne une demande soutenue 
sur les essences et concr•tes toutes 
origines et ceci en d•pit de l'ampleur 
de la production et de la hausse des 
prix.
Une tendance € la mondialisation 
du march• des produits de la rose 
se con® rme avec des consomma-
tions accrues au Moyen Orient et en 
Inde en parfumerie mais surtout le 
d•veloppement des utilisations en 
cosm•tique naturelle pour laquelle le 
prestige et les qualit•s de la rose lui 
donnent, aupr•s du consommateur, 
un statut de vrai produit de luxe.
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 La Rose en Iran
En compl•ment de son propre r•seau 
de sites de cultures et de produc-
tion, Biolandes d•veloppe depuis 
plusieurs ann•es des partenariats € 
la source de mati•res premi•res avec 
des producteurs partageant notre 
approche d'une gestion raisonn•e et 
durable de ® li•res souvent lointaines, 
complexes et fragiles.

Nous avons initi• ce type de d•marche 
en Iran sur le galbanum depuis quel-
ques ann•es (d•bouchant sur une 
production de galbanum Bio), et 
l'avons poursuivi cette ann•e par 
une nouvelle collaboration avec une 
coop•rative de producteurs de rose 
Damascena.

C'est l'occasion de faire un point sur 
la rose en Iran.

Rappelons que cette rose est de fait 
originaire d'Iran et plus pr•cis•ment 
de la r•gion de Shiraz, et que l'eau de 
rose fait partie de la culture iranienne 
depuis l'Antiquit•. L'importance de ce 
produit, de son commerce et m&me 
de son r‚le comme "valeur" dans le 
paiement de ran*ons de guerre est 
largement document•e.

La rose Damascena est pr•sente de 
fa*on signi® cative dans plusieurs 
r•gions du pays o# les cultures de 
rose sont toutes situ•es entre 2000 et 
3000 m d'altitude, dans des climats 
tr•s secs. Les champs sont regroup•s 
autour de points d'eau et les roses 
sont tributaires de syst•mes d'irriga-
tion souvent anciens et tr•s •labor•s.

La culture est techniquement assez 
proche de ce que l'on fait en Bulgarie 
ou en Turquie et les dates de ̄ oraison 
sont assez similaires (® n mai et juin).

L'altitude, l'aridit• du climat et donc la 
s•cheresse de l'air, tout ceci concourt 
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€ ce que la rose se d•veloppe sans 
besoin de recours € des produits 
phytosanitaires. Les roses iraniennes 
sont donc "naturellement" Bio, sauf 
dans les cas o# l'on veut "pousser" 
le rendement des champs avec des 
engrais.

Depuis une dizaine d'ann•es, un effort 
de Certi® cation de ces roses Bio a •t• 
entrepris, € petite •chelle.

Ces cultures de rose alimentent une 
industrie d'eau de rose tr•s active, 
et la production d'essence de rose a 
longtemps •t• consid•r•e comme un 
"sous produit" de la fabrication d'eau 
de rose.

Les  ̄eurs sont l'objet d'une distilla-
tion unique dans de petits alambics 
traditionnels et on r•cup•re l'essence 
qui " ̄otte" sur le distillat qui est 
vendu en eau de rose.

A c‚t• de cette activit• artisanale, 
plusieurs distilleries industrielles 

relativement importantes existent, 
qui produisent € la fois de l'eau de 
rose mais aussi de l'essence € voca-
tion d'exportation.
La distillerie de notre partenaire 
est aliment•e par une centaine de 
producteurs de  ̄eurs, regroup•s en 
Coop•rative. La plupart des coop•-
rateurs cultive entre 0,5 et 1,5 ha de 
roses et cette source de revenus est 
pour eux fondamentale. 
Depuis 2 ans, l'ensemble de cette 
® li•re est certi® •e par Ecocert et la 
distillerie a produit cette ann•e avec 
nous une vingtaine de kilos d'essence 
de rose "premi•re" Biologique.
Les possibilit•s de d•veloppement 
des cultures et donc de production 
suppl•mentaire sont r•elles et nous 
les mettrons en úuvre en fonction de 
l'int•r&t que nos clients porteront € ce 
produit. 


